
 

 

Editorial 

Charbonnières les bains,  
pour l’Abbé Marsonnat, une  
reconnaissance qui coule de 
source ! 

L ouis Rougeat de Marsonnat, prêtre pen-
dant 53 ans des paroisses de Taffin et de 

Charbonnière les Lyons (comme on les appelait 
alors), naquit il y a exactement 300 ans, le 15 
juin.  

C’est une fierté incommensurable pour notre 
association que de mettre à 
l’honneur en 2015 l’homme qui, 
en découvrant une source, ap-
porta la gloire à notre commune. 

Cette commémoration est l’occa-
sion pour notre association d’ap-
profondir ses recherches sur ce 
bienfaiteur et sur l’exploitation 
de sa découverte. Elle permet 
également de révéler aux char-
bonnois et visiteurs, sous différentes facettes, la 
belle histoire du thermalisme de notre com-
mune, grâce aux archives accumulées depuis la 
création de notre association il y a 14 ans. L’oc-
casion est également toute trouvée d’enrichir 
nos liens et nos échanges avec notre confrère le 
Groupe de Recherches Historiques de Tassin 
(GRHTDL), avec qui nous partageons le passé 
ecclésiastique de notre célébrité locale.  

Puisse cette commémora- 
tion, en remémorant  
l’histoire du passé ther- 
mal de notre commune, 
renforcer notre aspira-
tion à ce qu’elle retrouve, 

parmi ses projets urbanisti-
ques à venir, sa tradition de santé 
qui a été la sienne pendant plus de 200 
ans. 

« Charbonnières d’Hier à Aujourd’hui- Groupe 
de Recherches Historiques » est désormais la 

nouvelle dénomination de notre 
association, approuvée à l’una-
nimité à l’AGE du 10 janvier 
dernier. Outre sa connotation 
plus moderne et plus dynami-
que, ce nouveau nom traduit 
notre volonté d’inscrire nos tra-
vaux de conservation de la mé-
moire communale dans la pers-
pective de la préservation de sa 
personnalité historique au sein 

de la nouvelle Métropole de Lyon.  

« Bénissez Marsonnat et allez à la source qui 
verdit, guérit et ne tarit jamais » aimait à ré-
péter à la population Monsieur Victor Jacob 
(maire de 1932 à 1940).  

Aidez-nous à exhausser ce vœu… 

Michel Calard 

Président  
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Dans le RETROVISEUR 

P lus d’une trentaine d’adhérents (et 13 pouvoirs) se 

sont réunis à la MDA pour une assemblée qui a permis 

la modernisation de nos statuts pour les adapter à 

l’évolution de notre association. A cette occasion le 

nouveau nom de notre association a été entériné : 

« Charbonnières d’Hier à Aujourd’hui -  Groupe de 

Recherches Historiques- Un nouveau logo a été présenté 

et retenu. Dans son prolongement, MM Jacqueline 

Boumendil et Maurice Noirard, respectivement présidents des 

associations historiques de La Tour de Salvagny et de Tassin, ainsi 

que les représentant de la Société des Anciens Martins, Maurice 

Chabut et Danièle Martinod ont fait honneur à notre cérémonie des 

vœux où Patrick Chanay représentait le conseil municipal. A cette 

occasion un coin du voile a été levé quant au grand évènement qui 

mobilisera notre association et la commune : le tricentenaire de la 

naissance de l’Abbé Marsonnat. 

La Gazette de Cadichon - N° 18 

Départ du square (1) pour la visite du château Barthele-

my, commenté par Anne et Pierre Reverchon voisins 

 Au cimetière, commentaires 

de Pierre Paday puis à la 

Médiathèque, en présence 

d’Odile Guyot, charbonnoise, 

descendante de la famille 

Martin (branche Pontet) et 

Thierry Baudeu, adjoint au 

maire en charge de la culture.  

(1) angle avenue Lamartine- Montée Barthelemy- une des 8 étapes du 

circuit historique de Charbonnières 

Dr Rosie Llewellyn-Jones,  

R écemment promue par la 

Reine Elisabeth II, MBE 

(Member of the British 
Empire) pour ses importants 

travaux de recherches his-

toriques en Inde, elle est 

auteur de l’ouvrage(2) » 

l’Aventure d’un Lyonnais 

aux Indes, Claude Martin, 
fondateur des écoles La Martinière ». Accompagnée 

par les représentants de la Société des Anciens 

Martins, une délégation de notre association a permis 

à nos illustres visiteurs de découvrir une part 

méconnue de la vie de ce bienfaiteur : le square Major 
Général Martin et Christophe Martin, le Château 

Barthélemy qui lui a appartenu, et le tombeau de la 

famille Martin. Après un riche échange avec des 

lecteurs charbonnois, une séance de dédicace à 

l’invitation de Jacques Jean à la Médiathèque clôtura 

la visite, autour d’un verre de l’amitié.  

C e parcours historique est désormais mieux connu 
de certains charbonnois et devient une étape 

incontournable pour les anciens Martins et les 

visiteurs indiens des écoles 

de Lucknow et Calcutta 

créées par ce soldat 
français qui a servi la 

couronne britannique. 

(2) disponible en prêt à notre 

association et à la Médiathèque 

 

14 janvier : Visite du Dr Rosie Llewellyn-Jones 

 Assemblée Générale Extraordinaire du 10 janvier et vœux 
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A  l’invitation de Bruno Galland, directeur et de Céline Cadieu-Dumont, conservateur du patrimoine, une 

délégation de notre association s’est rendue à l’invitation des associations rhodaniennes et 

Métropolitaines à visiter les nouveaux locaux de cette institution importante pour nos recherches, à la Part 

Dieu. La modernité des systèmes d’archivage permettra incontestablement plus d’efficacité. C’est un 

encouragement certain pour que ce nouvel outil devienne une future destination fréquente pour nos 

recherches, en plus de la Bibliothèque Municipale et les Archives de Lyon. 
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Découverte du nouveau bâtiment des Archives Départementales 

Surface utile :13800 m2 

71 km de linéaires 

Salle de consultation ultra moderne 

19 Janvier - Rencontre inter-associative et intercommunale 
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N os confrères de Tassin, le GRHTDL (Groupe de Recherches Historiques de Tassin-la-Demi-Lune), ont 

très chaleureusement accueillis plusieurs membres de notre Conseil d’administration dans leurs 

nouveaux locaux de l’Espace Oméga. S’ils ont moins d’archives que nous, le lieu est plus fonctionnel pour 
se réunir, accueillir le public et préparer les expositions.  

Le président Maurice Noirard, en guise de bienvenue nous a fait une agréable surprise en nous offrant une 

page d’actions en coupons 1931 de la Société des Eaux Minérales de Charbonnières. Voilà qui va enrichir 

nos archives. Nous l’en remercions chaleureusement. 

L’ordre du jour était riche. Mais le gros chantier de l’année 2015 fut le plat de résistance : la 

commémoration du tricentenaire de la naissance de notre ecclésiastique en partage, l’Abbé Louis Rougeat 
de Marsonnat. Ayant fait en 2014 une étude très complète sur leurs églises et leurs prêtres, nous avons 

conclu d’échanger pour enrichir nos futures expositions dans le cadre de cette commémoration. Et les 

membres de nos deux associations seront invités à certaines sorties en lien avec l’histoire de notre abbé. 

Voilà le gage d’une commémoration riche en perspective. 

M. Calard 

4 mars : Rencontre en terre bugiste,  
pour préparer la visite d'Ambérieu  

S ympathique réception en mairie par le premier adjoint M. 

Pirella puis chez MM. Adriana et Jean 

Galard, nos précieux alliés pour les recherches 

sur notre illustre curé. Grâce à eux nous avons 

franchi un pas de géant dans nos 

investigations. Ils nous conseilleront un beau 

programme pour notre projet de visite en 

octobre. 
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Visité pour vous en 2014…    par Georges Moulin 

Notre ami Pierre Reverchon nous a proposé deux visites intéressantes: 

 

Le château de Suze la Rousse (26) 
 

C e château est classé monument historique, il domine les vignobles des 
côtes du Rhône. 

Construit à partir de 793, les princes d’Orange en furent les premiers oc-

cupants, à partir de 1173. 

Bertrand 1° fait construire un pont –levis et des 

remparts défensifs et des douves. 

Au fil des siècles, des tours et un donjon vien-
nent s’ajouter à l’édifice lui donnant son aspect 

médiéval. 

En 1564, François de la Baume (propriétaire sui-

te à héritage) fait édifier un jeu de paume à l’occasion de la venue de Catherine 

de Médicis et Charles IX. 
C’est surtout du 16° au 18° siècle que le château, toujours propriété de la fa-

mille de Baume-Suze, s’embellit avec des décors en stucs, un grand escalier 

d’honneur, des salons. 

Ce château subit peu de dommages pendant la révolution française (seul l’es-

calier d’honneur est détruit avec des blasons de l’ancien régime.) 

La famille De la Baume le récupère dès 1798. 
La dernière représentante de cette famille : la Marquise de Bryas lègue le châ-

teau à une association caritative en 1958. 

En 1964, il est classé aux monuments histo-

riques et est vendu en 1965 au conseil géné-

ral (26) qui le fait rénover dans les années 
1970. 

En 1978, le conseil général y installe (au 2° 

étage) une université du vin qui regroupe un 

laboratoire d’œnologie-agronomie, un centre 

d’enseignement et de perfectionnement de 

toutes les disciplines vinicoles et un autre de 
documentation. 

Ce château qui a conservé une certaine authenticité malgré les 

nombreux conflits, possède la particularité de présenter une 

dualité entre une architecture extérieur militaire (enceinte forti-

fiée, mâchicoulis, créneaux ….) et une architecture civile (aspect 
Renaissance avec une cour intérieure du 16° siècle). 

Ce château détient une autre particularité : celle d’être toujours restée la propriété de seigneurs (Orange, 

famille LA BAUME) jusqu’en 1965. 
 

Le Musée de la Figurine à Tulette (26) 
 

Mr Paul CIBERT crée ce musée en 1991 dans les locaux d’une ancienne entreprise, appartenant actuelle-

ment à la Mairie. 
Ce musée est géré par une association (loi 1901) avec 10 bénévoles. 

Il accueille 1600 entrées par an. 

Il s’articule autour de 4 thèmes : 

1° - 28000 figurines dans 100 vitrines, 5000 ans d’histoire de Fran-

ce y sont exposés à travers notamment l’histoire de l’uniforme, c’est 

le 2° musée français après Compiègne. 
2° - Bataille de Moscou (1812) : Reproduction avec 13600 figurines 

(victoires de Napoléon), avant la défaite de la Bérézina (10.1812). 

3° - Fonderie : 600 moules à disposition : on peut y créer sa figurine 

(60 % de plomb, 30 % d’étain,10 % d’antimoine). 

4° - Fonds documents : 80.000 documents, suite à 20 ans de recher-
ches et d’échange. 
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Le Musée de la Figurine à Tulette (suite) 
Enfin il faut retenir plusieurs notions clés de ce musée : 

1° Les figurines : existent depuis 23 000 ans 

2° Les chevaux : compagnons de l’homme 

3° Attelages et accessoires 

4° Mode de transports : de la brouette à l’avion 
5° Uniformes et costumes 

6° Carré Curial (général de Napoléon) 

7° Les Pompiers 

Louis ROUGEAT de MARSONNAT 

ou Louis ROJAT ? 

Le mystère du nom 

S elon les recherches approfondies de Jean Galard, émi-
nent historien d’Ambérieu en Bugey*, notre ecclésiasti-

que de Tassin et de Charbonnières, connu sous le nom de 
Louis ROUGEAT de Marsonnat serait en fait né sous le pa-
tronyme de Louis ROJAT. Plusieurs documents en attes-
tent : 

 Dans l’acte de mariage du 25 février 1710 de ses pa-

rents Antoine ROJAT- et Jeanne Baptiste FOLLIET 
passé à Ambérieu, le rédacteur de l’état civil utilise 
la graphie ROUGEAT pour le marié et ses frères témoins, que celui-ci ne reprend pas 
dans sa propre signature, rectifiant ainsi la graphie exacte en ROJAT, comme son frère 
Guy, corrigeant ainsi « une prononciation » de Haute Bresse. 

 Cette graphie de ROUGEAT s’est malencontreusement perpétuée, l’abbé Louis ROJAT de-

venant ROUGEAT , tout comme sa sœur célibataire Marguerite, avec qui il demeure à 
Tassin-la-Demi-Lune. 

 
 
 
*Auteur de nombreux ouvrages sur l’histoire d’Ambérieu en Bugey et 

les familles de cette région :  

1990 Au château des Échelles d’Ambérieu (à compte d’auteur)  
2007  Alliances au fil du Rhône Les Compagnon, bugistes et en-
treprenants avec le concours de René et Camille Lapierre (à compte 
d’auteur) 
 Avec l’Association des Amis du Château des Allymes et de René de 
Lucinge : 
2004  Aymé Vingtrinier et l’affaire des Balmettes 2004 
2008  Les propriétaires du château et terres des Allymes 2008 
2012  Les propriétaires du château et terres du Tiret d’Ambérieu 
en Bugey 
2015  Flânerie Ambarroise - d’un propriétaire à l’autre (en cours 
d’impression) 

../.. 

Le dossier  
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Le dossier  
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 Ils se sont appropriés également le nom de MARSONNAS, titre que leur 

père avait adopté sans doute après une acquisition d’un bien comportant 
une référence d’une ancienne seigneurie, qui permettait des rentrées 
d’argent à son détenteur et que la Révolution française a aboli.  

 Dans tous les actes (naissance, mariage, etc.) depuis l’origine de la famil-

le à Germagnat, la graphie employée est toujours ROJAT. Lors de la nais-
sance des quatre premiers enfants, dont Louis, toujours à Ambérieu, le 
curé Cortois comprend mal la prononciation du nom et écrit dans les actes ROUGEAT au 
lieu de ROJAT (Antoine rectifie, lorsqu’il est présent, en signant Rojat mais le mal est fait). 
A Bourg en Bresse lors des naissances des autres enfants, c’est la graphie ROJAT qui est 
utilisée. Ensuite, dans tous les actes que nous avons pu découvrir concernant des mem-
bres de la famille, proche ou plus éloignée, c’est toujours la graphie ROJAT qui revient. 

 

1ère constatation : la graphie ROUGEAT n’a été utilisée que par erreur à Ambérieu. 

Dès sa prise de fonction comme curé à Tassin en 1740 Louis signe ROUGEAT DEMARSONNAT 
curé de Tassin (son père est encore vivant). Plus tard il revient au moins deux fois à la graphie 
ROJAT: en 1746 lors d’un mariage de famille GUILLOT/ROJATà Cessiat il signe ROJAT DEMAR-
SONNAT curé de Tassin. Et en 1760 à Treffort lors d’un autre mariage de famille où il est présent, 
il signe également ROJAT…….. 

2ème constatation : lorsqu’il est en famille il utilise la graphie ROJAT, que ce soit avant ou après le 
décès de son père. 

3ème constatation : il n’y a que lui et sa sœur Marguerite qui utilisent la graphie ROUGEAT. Pour-
quoi ?  

Hypothèse : l’erreur initiale de l’acte de naissance a-t-elle été perpétuée sur les documents officiels 
utilisés par la suite, comme son doctorat de Théologie à Sainte Irénée. Il serait intéressant de sa-
voir sous quel patronyme il était inscrit au collège des Jésuites de Bourg. Ou alors il préférait tout 
simplement la graphie ROUGEAT. Rien ne l'empêchait de l'utiliser puisqu'elle était quelque part 
"officielle". 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Généalogie ascendante de Louis ROJAT 



 

 

A 
 la lecture de ces actes, selon notre historien bugiste, Jean Galard, on peut retenir qu’Antoine 

Rojat est arrivé à Ambérieu, venant de Germagnat pour son mariage avec Jeanne Folliet (sans 

doute mariage organisé entre notaires). Le couple y habite environ cinq ans, jusqu’à la naissance 
de Louis en 1715, ensuite ils partent à Bourg en Bresse où ils ont encore six enfants (dont le der-

nier peut être à Marsonnas, paroisse d’Aromas dans le Jura). 

Sur les recherches de Lydie & Michel Violot, ordonné prêtre le 19 décembre 1739, il est cité sous le nom de 

Ludovicum Rougeat sur le registre de l’église. 

Sur les documents détenus par notre association et par le GRH de Tassin, on notera que notre ecclésiasti-

que, en 1784 publiait une « Analyse des Eaux Minérales de Charbonnière** dites De Laval », dont l’auteur 
est clairement : M. de Marsonnat, curé de Tassin et Charbonnière**. Ce qui devait être bien accepté puis-

que édité de son vivant. Tandis que la réédition en 1814 de cet ouvrage mentionne comme auteur : Mr. 

Louis Roujeat-Marsonnat. C’est la même orthographe qui sera utilisée le 25 septembre 1797 dans la trans-

cription du décès de notre « ex-curé » ainsi que dans celle de sa sœur, actes retrouvés par notre ami Pierre 

Paday. 

Quant à Massonna, ou Marsonnas, ou Marsonnat… on observera autant de transcriptions dont les varia-

tions sont surement d’origine phonétique avant de conclure sur l’orthographe actuelle du village qui est 

Marsonnas. Mais notre ecclésiastique optait pour Marsonnat. A noter que certains enfants d’Antoine Rojat, 

parrains et marraine mineurs, étaient réputés signer François et Jeanne-François de Marsonnas, le patro-

nyme Rojat étant occulté, facilité de la Régence.  

Un grand merci à Jean Galard pour ses intéressantes explorations historiques.  

** A noter : sans « s »              
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30 mai Montrond les Bains : visite des thermes, du nouveau Centre de Bien-être les Ileades, 

du nouveau casino et du château. 

18 au 21 /juin Exposition Salle Entr’vues «Le thermalisme à Charbonnières : Et la source coulât… 
jusqu’à l’exploitation de sa dernière goutte ». 10h- 12h et 15h18h30 (sauf le 21 : 10h-

12h), Suivi d’une partie de l’expo en vitrine en Juillet et Aout. 

20 juin Circuit touristique (2h) - découverte à pied du circuit Charbonnières historique dans le 

cadre des 18° Journées du Petit Patrimoine -rdv à 10h Esplanade Cadichon. 

12 au 27 juin Expo Médiathèque : L’Abbé Marsonnat, sa naissance et celle de la source  

octobre  Sortie : « Sur les traces de la naissance de l’Abbé Marsonnat » à Ambérieux en Bugey : 
château des Allymes- château des Echelles- Tour de St Denis. 

 Diner- Témoignage : invités d’honneur des anciens responsables du Centre Thermal 

dont le Docteur Chatin à la MDA. 

Charbonnières les bains, pour l’Abbé Marsonnat, 
une reconnaissance qui coule de source … 

Tricentenaire de la naissance de l’Abbé Rougeat de Marsonnat (1715-1797) 
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Toutes nos manifestations sont ouvertes à tous, tarif préférentiel pour les adhérents. 

Renseignements : contact@charbonnieres-historique.com ou tel  09-77-06-07-55 

20 mars 18 h Assemblée Générale à la MDA 

 20 h Soirée « Couscous » - diner témoignage des Rallyes historiques   -  date limite des 

inscriptions : 18 mars 

1– 20 avril Médiathèque Rétrospective des Rallyes et hommage à Michel Perrin « 51 charbos au 

compteur 

La lanterne 

Le dossier  

mailto:contact@charbonnieres-historique.com


 

 

 

 

Notre association est dans la 

peine….  

Michel Lorrain 
vient de nous quit-

ter à l’âge de 90 

ans.   Bien connu 

des anciens du 

Casino de Char-
bonnières, il fut 

pendant 25 an-

nées le Chef des 

restaurants de La 

Rotonde, et de la 

Sangria. Un article 
lui sera consacré dans le N° 19 de Cadichon dans le 

cadre de la  Fête de la Gastronomie Française. Nous 

présentons nos sincères condoléances à son épouse 

et sa famille. 

Georges Bennier 

Né en octobre 1932, il fait partie d’une grande famille 
de Charbonnières les bains, depuis que son grand 

père Benoit Bennier 

a crée en 1840 l’épi-

cerie familiale, place 

de la gare de Char-
bonnières les bains 

(actuellement la cli-

nique vétérinaire). 

En septembre 1974, 

il devient adhérent 

de l’Union Nationale 
des Combattants de 

France, département du Rhône et crée le même mois 

la section des Anciens Combattants de Charbonniè-

res et environs. 

Il a été pendant plusieurs années porte -drapeau. 

Georges participait à toutes nos manifestations avec 

bonne humeur. Nous adressons nos sincères condo-
léances à sa famille, dont son frère Michel, bien 

connu des charbonnois, est l’actuel président de 

l’UNC-AFN. 

A vos greniers !  

 Vous disposez de photos, documents, objets 

en lien avec l’histoire de notre village, confiez les nous 

pour duplication. 

 Pour compléter notre bibliothèque, Charbonniè-

res les bains d’hier à aujourd’hui recherche les bulle-

tins municipaux des années: 
1970 à 1991, 1993 à 2002, 2004 à 2014. 

Ils vous embarrassent... nous sommes preneurs ! 

Contacter J.D. au 06.32.49.62.38 Merci d’avance 

 Anciens de l’établissement Thermal: nous re-

cherchons objets et photos pour l’exposition de juin. 

Centenaire de la Guerre 14-

18 (suite) 

Nous avons découvert par la 

suite la plaque honorant Ma-

rius Dussoyer située au rez de 
chaussée de l’école Bernard 

Paday. Nous saluons ici la mé-

moire de cet instituteur char-

bonnois, tombé au combat.  

D’autre part, lors de l’évocation 

de nos manifestations 

sur ce centenaire, 

nous avons omis de 
remercier notre adhé-

rente Liliane Claude 

pour les prêts de ses 

exemplaires de L’Alsace, relatant ces tristes évène-

ments dans sa région d’origine. Ils sont à la disposi-
tion des personnes intéressées, au local pour consul-

tation. Merci Liliane. 

Devinettes une idée de J. Darnand (réponses en bas de 

page) 

Ceux qui connaissent bien Charbonnières n’auront 

aucune difficulté à répondre aux deux questions que 

nous poserons à chaque N° de Cadichon et pour les 

autres, ce sera l’occasion de nouvelles connaissances.  

1° Où est située la « Villa  des Roses » ? 

2° En quelle année fut découverte la source ? 

Pensez à vos cotisations 2015  

Individuelle 20 €, Couple 25 €, 1 € pour les 
moins de 25 ans, Bienfaiteurs et Commerçants à 
partir de 50 € (avec reçu) 

Contacts 

Mail : contact@ charbonnières-historique.com 

Michel CALARD : 07.81.05.72.91 

Agnès CHANAY : 06.50.26.96.95 

Jean DARNAND : 06.32.49.62.39 

Permanences les lundis de 10h 30 à 12h 

http://www.historique-charbonnieres.com/ 
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Réponses aux devinettes : (1) à l’angle de la rue du Général de Gaulle et la rue du Docteur Girard (2) 1778 

A droite, Georges Bennier participant à 
une sortie au Musée militaire 
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Michel Lorrain : Médaille d’or M.O.F. 1968  


